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TORyPKOHB : On aura souvent interet à effectuer un traitement mixte en ajoutant un insecticide 
valable contre le doryphore à la bouillie anti-mildiou. 


ARBRES FRUITIERS 

!^S.E ET_D^_P0IR£S : Des pénétrations ayant été constatées ces je 

il est recommandé d* effectuer dès que possible un premier traitement. 

Prodi^ts_hojD£l£^és_ : ... 


- Arséniate de plomb 

80 

gr. d’arsenic 

- Malathion : 

75 

gr. 

— D.D.T. (produit à 

125 

gr. 

- Diazinon ; 

30 

jT£ • 

50 de matière 



— Diethion : 

100 

gr* 

active) 



- Fenthion : 

50 

gr* 

- D.D.T. émulsion 

ICO 

gr. 

- Diméthoate: 

50 

gr. 

- D.D.S. 

125 

gr. 

- Phosphamidon 40 

gr. 

- îiethoxychlore 

125 

gr« 

- Carbaryl : 

75 

rrp» 

O— 

- Parathion 

25 

gr. 

- Azinphos : 

40 

gr. 

- Parathion méthyl 

30 

gr. 




- Oléoparathion 

20 

gr. 




- S.P.H. 

25 

gr* 





.ns derniers 


- Prpduit_3__ en ^u^on^a^i£n^Mj^s_oi_re de_vente : Utilisés aux doses prévues par les 
fabricants : 

- Carbophénothion - Pormothion 

- Fenitrothion - Phosalone 


DU JPO; ^POB^FR •' Ajouter un fongicide à la bouillie anti-carpocapse. 

0IÏÏ1XŒ1_JW POÎÏÏ-ffiËK : Continuer le3 traitements ; éliminer les pousses oidiees. 

M0UC]E__DE : Le vol des mouches est signalé ; utiliser l’un des produits ci-après. 

Respecter la législation : 

- :ro dui ts^ liom£lqgué_s : 

- Éunéthoate : 30 grammes - D.D.T. : 125 gr» - Diazinon î 30 gr. 

- PTOduijts _en .aut^i^a^i^n^ro^^oi^re de vente : 

- Endothion - Parathion 

- Fenthion - Phosphamidon. 

- Formothion 


Les ingénieurs - Controleurs chargés 
des Avertissements Agricoles. 


L’Inspecteur de la Protection 
des Végétaux : 


H. SOULIE. 


Imprimerie de la Station de Bourgogne— Franche— Comté 
Le Directeur-Gérant : L. 30UYX. 



FREQUENTS MALADIE DBS SAULES PLEUREURS : 


« 


* 


Depuis quelques années les saules pleureurs de la région sont souvent atteints d 1 une 
maladie cryptogamique appelée communément '’Anthracnose 11 , dûe au champignon parasite Physalos— 
^°ra_niyab^apa. 

L'affection se manifeste : 

- sur feuilles : par de nombreuses petites taches brunes ; les feuilles atteintes se recro- 
quevillent et se dessèchent lentement, provoquant un flétrissement plus ou moins généralisé 
du feuillage en fin de printemps ou au cours de l’été. Cette année, la maladie s’est mani- 
festée dès la première décade de Mai. 

„ sur rameaux de faible diamètre : par des taches brunes allongées et diffuses avec forma- 

tion de chancres. 

— sur branches _pr inc ipale_s_e t_ tronc_ : Les taches sont beaucoup plus importantes, d’un brun 

noir, assez nettement délimitées. 

La lutte est encore mal précisée et toujours difficile à réaliser pour les amateurs 
que sont la plupart des propriétaires de saules pleureurs (mis à part naturellement les 
pépiniéristes). 

Les lésions et chancres restent généralement limités aux rameaux les plus fuioles 
et le moyen de lutte le plus efficace et le moins coûteux consiste en hiver à tailler les 
rameaux portant ces lésions et à les brûler soigneusement. 

En ce qui concerne les jfcraijtement^ £himique < s, les avis des chercheurs sont assez 
partagés : les uns préconisent des applications de début de saison, les autres au contraire 
des traitements tardifs. 

Une bonne précaution consisterait à traiter dès le débourrement et à renouveler le 
traitement tous los 12 à 15 jours jusqu’à la mi -Mai (on tiendra compte notamment de l’abon- 
dance des précipitations). Le Hanèbe est alors le fongicide recommandé. 

Si la maladie se manifeste, il sera bon de poursuivre les applications fongicides 
aussi régulièrement que possible jusqu’à l’automne. Les produits actuellement conseilles sont 
ceux à base de : Manè be (l60 à 200 gr. /hectolitre de matière active) ; Zinèbe (0,4 de 
matière active) ; Captane (0,16 c /o à 0,2 % de matière active). Naturellement sur les sujets 
d’un certain développement, la pulvérisation ne sera pas très facile à effectuer et l'on 
devra en général avoir recours à un appareil à pression d’une certaine puissance. A défaut 
une lance arboricole à jet porté ou tout autne moyen de fortune (échelle par exemple) devra 
permettre d’atteindre l’ensemble de la couronne. 



G. VARLET. 


